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Le livre des psaumes est un recueil assez complexe, de prières, de cantiques, de 
temps liturgiques ... Il se compose de plusieurs livres et bien qu’il nous apporte 
d’innombrables enseignements sur notre relation à Dieu, le coeur de ce livre c’est 
ce qu’il apporte “à” notre relation à Dieu.  Car à trop vouloir en tirer de grandes 
théories le risque est bien présent d’en oublier sa véritable fonction, sa fonction 
liturgique, spirituelle. 

Il me semble alors fondamental, lorsque nous ouvrons ce livre des psaumes, avant 
même de vouloir le lire, c’est de le prier. Car comme toutes les prières de la 
Bible, le psaume n’est pas un texte figé, mais un texte vécu, par un homme, un 
peuple. Le psaume est avant tout une expérience spirituelle forte, l’envie de dire 
quelque chose directement à Dieu. Et cette chose, nous pouvons nous l’approprier, 
la faire nôtre pour que cette prière devienne la nôtre, afin que ce vécu devienne 
le nôtre. 

Je vous inviterais donc tout d’abord à prier ensemble le Psaume 27 (de David) :

27.1
L'Éternel est ma lumière et mon salut : 
De qui aurais-je crainte ? 
L'Éternel est le soutien de ma vie : 
De qui aurais-je peur ?
27.2
Quand des méchants s'avancent contre moi, 
Pour dévorer ma chair, 
Ce sont mes persécuteurs et mes ennemis 
Qui chancellent et tombent.
27.3
Si une armée se campait contre moi, 
Mon cœur n'aurait aucune crainte; 
Si une guerre s'élevait contre moi, 
Je serais malgré cela plein de confiance.



27.4
Je demande à l'Éternel une chose, que je désire ardemment : 
Je voudrais habiter toute ma vie dans la maison de l'Éternel, 
Pour contempler la magnificence de l'Éternel 
Et pour admirer son temple.
27.5
Car il me protégera dans son tabernacle au jour du malheur, 
Il me cachera sous l'abri de sa tente; 
Il m'élèvera sur un rocher.
27.6
Et déjà ma tête s'élève sur mes ennemis qui m'entourent; 
J'offrirai des sacrifices dans sa tente, au son de la trompette; 
Je chanterai, je célébrerai l'Éternel.
27.7
Éternel ! écoute ma voix, je t'invoque: 
Aie pitié de moi et exauce-moi !
27.8
Mon cœur dit de ta part : 
Cherchez ma face ! 
Je cherche ta face, ô Éternel !
27.9
Ne me cache point ta face, 
Ne repousse pas avec colère ton serviteur ! 
Tu es mon secours, ne me laisse pas, ne m'abandonne pas, 
Dieu de mon salut !
27.10
Car mon père et ma mère m'abandonnent, 
Mais l'Éternel me recueillera.
27.11
Éternel ! enseigne-moi ta voie, 
Conduis-moi dans le sentier de la droiture, 
A cause de mes ennemis.
27.12
Ne me livre pas au bon plaisir de mes adversaires, 
Car il s'élève contre moi de faux témoins 
Et des gens qui ne respirent que la violence.
27.13
Oh ! si je n'étais pas sûr de voir la bonté de l'Éternel 
Sur la terre des vivants !...
27.14
Espère en l'Éternel ! 
Fortifie-toi et que ton cœur s'affermisse! 
Espère en l'Éternel !

Le psalmiste est dans les 3 premiers versets un homme dont la foi est 
enthousiaste, peut être pour certains d’entre nous presque irréelle. 

“Quoiqu’il se passe autour de moi, rien ne m’ébranle, car Dieu est avec moi”. 



Lire le journal

C’est le genre de discours, de prière qui dans mon adolescence m’énervait 
profondément. Et en lisant le journal ce matin je me suis dit que ces trois 
premiers versets de ce psaume pouvait devenir presque obscène. Comment peut 
ont dire aujourd’hui avec tout ce qu’il se passe dans le monde, avec tout ce que 
peuvent vivre les gens autour de nous, voire même peut être nous-mêmes, comment 
peut on prier ce genre de psaume ?

Mais en fait, la vraie question que le psalmiste nous invite à nous poser, c’est de 
savoir si justement cette réalité spirituelle n’est pas le point de départ de notre 
foi. N’est-elle pas la réalité que Dieu nous demande de vivre ? Il ne s’agit pas ici, 
pour le psalmiste, d’une méthode ancestrale qui a force de répéter que tout va 
bien, un peu comme l’humoriste Dany Boon, pour ceux qui connaissent, à force de 
répéter que tout va bien et que Dieu est bon on va arriver à s’en convaincre. 

Car le psalmiste n’a qu’une seule envie, rechercher l’Eternel. Et ce qui est 
frappant dans ce psaume, c’est que David ne dit pas : “je cherche l’Eternel”, mais 
bien : “Éternel, aide-moi à te chercher”. C’est une demande et non une 
constatation. Il n’est pas capable, je ne suis pas capable par mes propres moyens 
d’être un témoin de la gloire de Dieu.

Il est bon, il est important pour nous aujourd’hui de nous rappeler ce psaume. 
Nous sommes à une époque ou tout est centré sur nous-mêmes, sur nos envies, sur 
nos besoins y compris l’église, y compris notre foi. Nous attendons de l’église 
qu’elle réponde avant tout à nos besoins avant même de savoir, de chercher les 
besoins des autres. 

Le psalmiste nous rappelle que c’est bien Dieu qui est venu vers nous en premier ; 
non pas pour que nous soyons bien ou heureux en premier lieu, mais pour que nous 
puissions le rencontrer. 

Dieu est toujours le premier, car sans cela nous ne pourrions venir à Lui par nos 
propres moyens. Et c’est en partant de cette réalité que le psalmiste va alors 
nous montrer combien sa vie peut être compliquée, combien elle est aussi remplie 
de problèmes, de questions, de deuil, de solitude, mais que malgré tout cela, sa foi 
est entière. 

Et cette vie est alors dépeinte. Cela nous renvoie au premier verset. Le 
psalmiste n’est pas un doux rêveur qui essaie de se persuader que tout va bien 
dans le meilleur des mondes. Ces 6 premiers versets pourraient d’ailleurs presque 
être lus comme la conclusion de ce psaume. Car malgré une vie tourmentée, David 
peut et veut déclarer sa foi. 



Le verset 7 introduit la prière, une prière d’intercession, de supplication. On 
sent très clairement un appel pressent qui nous rappelle combien parfois, nous 
avons besoin de Dieu. Mais aussi, c’est Dieu qui nous rappelle qu’Il est là, prêt à 
écouter nos prières, toutes nos prières, qu’Il les écoute et qu’Il y est attentif. 

Le verset 8 reprend alors le thème des versets 4 à 6. Mon coeur dit de ta part. 
Dieu est initiateur de notre foi. Aucune gloire ne doit nous revenir. Et c’est sans 
doute une des choses les plus difficiles à accepter dans notre société actuelle. 
Déjà Paul le reprochait aux Corinthiens dans la recherche des dons spirituels. Ce 
n’est pas à nous de nous glorifier de ce que nous sommes, de se que nous faisons. 

Et lorsque je dis cela, il ne s’agit pas de déprécier nos efforts. Il ne s’agit pas 
de minimiser nos besoins, nos envies, mais simplement de les remettre à leur juste 
place. Même si l’homme à une place dans sa réponse qu’il donne à Dieu, à son 
alliance, la gloire revient à Dieu car c’est Lui l’initiateur de l’alliance. C’est Lui 
qui vient vers nous malgré nos manques, notre éloignement. C’est Lui qui par 
amour a donné son fils pour sceller avec nous son alliance éternelle.

Ici le psalmiste nous rappelle que s’il a une grande foi, une assurance 
inébranlable, il ne peut et ne veut se glorifier lui-même, car  pour lui la gloire 
revient à Dieu. Bien sûr, il fait des efforts. Bien sûr, Dieu nous rappelle au 
travers de ce psaume et de toute la bible, l’engagement que nous avons pris dans 
son alliance d’être acteur de l’église ; mais tout cela ne rend pas gloire aux 
hommes mais à Dieu lui-même. 

Mon coeur dit de ta part : Cherchez ma face. 

A partir de ce verset, à chaque problème que le psalmiste rencontre ou a 
rencontré dans sa vie, il affirme une vérité sur Dieu. Dieu, pour le psalmiste, est 
le Dieu du secours, du salut. Il est celui qui recueille. Il est le berger, celui qui 
conduit, qui enseigne et enfin celui qui protège. A la fois, le psalmiste prie et il 
se rappelle. Car le psalmiste se sent seul, abandonné même de ses parents. Il se 
sent perdu, remis en question dans sa foi, dans sa vie. Il se sent agressé, 
calomnié.

Je ne peux que me sentir proche du psalmiste, tant cette prière touche ma vie 
aujourd’hui, hier et malheureusement sans doute demain. Et à chaque moment, Dieu 
est toujours là avec la réponse adéquate. Il répond. Voilà sans doute le grand 
enseignement de ce psaume ; le rappel fondamental de cette prière pour nous 
aujourd'hui : Dieu répond. 



Dieu répond et toujours de façon adéquate, pas toujours comme nous le voudrions, 
mais toujours dans un seul but : que nous puissions contempler la bonté de 
l’Eternel. 

Et le psaume se conclut. David ne prie plus il exhorte le peuple, il nous exhorte :

Espère en l’Eternel !
Fortifie-toi et que ton coeur s’affermisse !
Espère en l’Eternel. 

Si nous nous rappelons de ce que l’Eternel a fait pour nous, si nous nous en 
rappelons durant les jours sombres de notre vie, alors notre foi en sera 
fortifiée, et Dieu agira à travers nous pour sa gloire. 

Amen.


